
 

Fiche n°2, participant 

 

Après le rapport de la CIASE… 
Commission Indépendante sur les Abus Sexuels dans l’Église 

 
 

Nous vous proposons de vous préparer à la rencontre synodale en lisant et 
méditant ce texte biblique, puis en répondant aux questions qui vous 
inspirent. Venez à la rencontre avec ce document. 
 
 

Paul aux anciens de l’Église d’Éphèse : « je n’ai rien négligé pour vous annoncer tout le dessein de Dieu. 
Veillez sur vous-mêmes, et sur tout le troupeau dont l’Esprit Saint vous a établis responsables, pour être 
les pasteurs de l’Église de Dieu, qu’il s’est acquise par son propre sang. Moi, je sais qu’après mon départ, 
des loups redoutables s’introduiront chez vous et n’épargneront pas le troupeau. Même du milieu de 
vous surgiront des hommes qui tiendront des discours pervers pour entraîner les disciples à leur suite. 
Soyez donc vigilants, et souvenez-vous que, durant trois ans, nuit et jour, je n’ai cessé, dans les larmes, 
de reprendre chacun d’entre vous. Et maintenant, je vous confie à Dieu et à la parole de sa grâce, lui qui 
a le pouvoir de construire l’édifice et de donner à chacun l’héritage en compagnie de tous ceux qui ont 
été sanctifiés. » 

Actes des Apôtres 20, 27-32 

 
 
 

La publication du rapport SAUVÉ le 5 octobre 2021 fait suite à de nombreuses publications (reportages 
télévisés, presse, réseaux sociaux, cinéma…). Quels sentiments sont venus à moi ? Comment ce rapport 
touche-t-il mon humanité ? Ma foi ? Mon appartenance, mon implication, mon attitude dans, ou vis-à-
vis de l’Église a-t-elle changée ? Pourquoi ? 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 

Le rapport de la CIASE fait apparaître un caractère « systémique » de ces crimes et abus. Cela signifie 
que la structure et le fonctionnement de l’Église ont pu, et peuvent peut-être encore les faciliter. Pour 
en sortir, le rapport fait 45 recommandations. Quels sont pour moi les points sur lesquels l’Église doit 
changer et se réformer urgemment au niveau du Vatican, au niveau du diocèse et au niveau de la 
paroisse (groupe, mouvement, établissements…) ? 

Au niveau du Vatican 
 
 
 
 

 



 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Au niveau du diocèse de Lyon 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Au niveau de notre paroisse (groupe, mouvement…) 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Les souffrances liées à ces crimes, sont tues et cachées, nous le savons. Mais quelle pourrait être notre 
attitude afin d’accueillir la parole des personnes qui ont eu à les subir ? Qu’est-ce qu’une attitude juste ? 
De quelle aide avons-nous besoin pour avoir une telle attitude ? Quelle doit être maintenant l’attitude la 
plus juste de notre diocèse vis-à-vis des victimes ? Vis-à-vis de ceux qui ont commis ces actes ? 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 

 


